
Sommité en études urbaines, le professeur émérite Richard Stren est considéré comme LE grand 
expert des questions touchant les villes des pays en développement. Chez cet éminent univer-
sitaire canadien, la recherche et l’action sont indissociables comme l’illustre sa remarquable 
carrière de chercheur et de consultant marqué du sceau de l’excellence scientifique et de la per-
tinence sociale.

Professeur au Département de science politique de l’Université de Toronto, Richard Stren a 
dirigé de 1989 à 2000 le Centre for Urban and Community Studies devenu le Cities Centre, 
en quelque sorte le pendant de l’INRS-Urbanisation. Pionniers dans le domaine, ces deux plus 
grands centres en études urbaines au Canada ont écrit une solide histoire de collaboration et tissé 
de précieux liens d’amitié. Grâce en partie aux efforts de cet ardent promoteur de la coopération 
scientifique, les deux centres ont remporté d’importants concours de l’UNESCO et de l’Agence 
canadienne de développement international (ACDI) pour réaliser de vastes projets de recherche 
internationaux sur des questions urbaines complexes.

Cet intérêt pour l’urbain remonte à ses études doctorales en science politique à l’Université de 
Californie à Berkely. Richard Stren découvre alors l’importance de la ville dans la question du 
développement abordée jusqu’ici sous l’angle économique. Un sujet qui passionne encore ce 
chercheur du Cities Centre de l’Université de Toronto, un des premiers politologues canadiens à 
s’intéresser à la politique urbaine. Sa thèse sur la gestion municipale et le logement dans la ville 
de Mombasa au Kenya marque le début d’une belle aventure scientifique et humaine qui le mène 
aux quatre coins du monde. 

Très tôt, Richard Stren rêve de concilier la théorie et la pratique. Il est exaucé sans doute au-delà 
de ses espérances en 1972, lorsque le gouvernement de Tanzanie le nomme urbaniste en chef en 
lui confiant l’important mandat de veiller à l’amélioration des conditions de vie des habitants des 
bidonvilles. Bien que brève, cette expérience a été marquante pour ce politologue qui a acquis 
au fil des ans une connaissance approfondie de l’aide internationale et de la gestion de projets de 
recherche sur les questions urbaines. 

Ayant l’étoffe des meneurs, Richard Stren est à l’origine de plusieurs programmes et initiatives 
soutenus par le Centre de recherches pour le développement international et la Fondation Ford. Il 
imprime sa marque distinctive en conjuguant recherche en réseau et analyse comparative, ce qui 
présente de multiples avantages pour avoir une vue d’ensemble plus précise des réalités urbaines 
et mieux cibler les interventions. Novatrice, cette démarche scientifique explique sans doute le 
succès des grands réseaux qu’il a bâtis au cours de sa carrière.

Dans la foulée d’une vaste étude sur la dégradation des services municipaux dans des pays 
de l’Afrique de l’Est et de l’Ouest, il met en place dans les années 1980 le Réseau africain de 
recherches en gestion urbaine réunissant des chercheurs et des praticiens provenant du Nigeria, 
du Kenya, de la Tanzanie, de la Côte d’Ivoire, du Sénégal, du Zaïre et du Soudan. C’est la 

première fois que l’analyse comparative est appliquée aux pays africains et met en lumière la 
diversité urbaine du continent. Il expérimente de nouveau cette approche en coordonnant le 
projet Global Urban Research Initiative. Une douzaine d’équipes de recherche de pays en déve-
loppement d’Afrique, d’Amérique latine et d’Asie s’intéressent entre autres à la gouvernance 
des villes et réalisent des recherches-actions. Des recherches et interventions qui ont fait sa 
réputation.

Homme de terrain expérimenté, Richard Stren va encore plus loin en associant des chercheurs 
en provenance de pays d’Afrique et d’Amérique Latine à ceux d’Europe et d’Amérique du 
Nord dans le cadre du projet sur la durabilité sociale des villes. À ses yeux, ce projet codirigé 
avec le professeur Mario Polèse de l’INRS a été un des plus passionnants en plus d’avoir repré-
senté un des plus importants défis de sa carrière. Fruit de cette recherche internationale inscrite 
dans le programme Management of Social Transformation de l’UNESCO, le livre The Social 
Sustainability of Cities illustre comment les villes gèrent la diversité culturelle pour en faire un 
levier de développement. C’est une référence dans le domaine.

Chercheur reconnu et consultant prisé, le professeur Stren est largement sollicité par des gou-
vernements africains, des agences nationales de développement international, des organismes 
internationaux comme la Banque mondiale et les Nations Unies. Il a d’ailleurs été très impliqué 
dans le programme des Nations Unies sur les établissements humains connu sous le nom ONU-
HABITAT, notamment en ce qui a trait à la décentralisation et à la politique d’aménagement du 
territoire. Il a aussi coprésidé le groupe d’experts sur la dynamique des populations urbaines du 
National Research Council des États-Unis.

Auteur prolifique, Richard Stren a écrit ou édité près d’une vingtaine d’ouvrages dont African 
Cities in Crisis: Managing Rapid Urban Growth devenu un classique, une cinquantaine d’ar-
ticles et de chapitres de livre. Très engagé dans la diffusion scientifique, il a été ou est membre 
de plusieurs comités consultatifs de rédaction des revues internationales les plus prestigieuses 
en études urbaines, soit Urban Studies, Cities, Urban Affairs Review, Public Administration and 
Development. 

Pour toutes ces raisons, l’INRS souhaite honorer monsieur Richard Stren, professeur émérite 
au Département de science politique de l’Université de Toronto et directeur par intérim du 
Cities Centre en 2012-2013, en lui remettant un doctorat honoris causa, en reconnaissance de sa 
contribution remarquable dans le domaine des études urbaines, plus particulièrement pour ses 
recherches et ses interventions portant sur la gestion des villes des pays en de développement.
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